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EL A N G E S R E L'1 G 1 E U X.

MONTREAL, t0 JUILLET 18-17.

SESSON:PARLE1E.TAItRE.

Dcipnis mardi dernier,- il n'y a Cil aucun Bill d'intérêt général qui
ait étcliscitù 0n passé. Quelques inesuires locales ont reçu leur
croisiine lecture et voil. tout. Mercredi àâ 4 heures, le Gouvernier

s'Ôst rendu an Conscil Legislattif et a clos la Session dit Parlement qui
est prorogé au 6 septeilbre prochain. Le discours du Trônc n'offre
rien de bien rerarquable, en voici la substance

" Le Gouverneur remercié la Législature du zèle qu'elle a mis à s'a'-
·quitter Cie ses devoirs et à passer différentes mesures qui promettent
d'être bien avantIgeuse. au pays.

Le'ouiverneir espèro que les changements faits au Tarifcde la
Province et les nouvelles facililé s apportées au commerce,seront profi-
tables à la Colonic, serviront ses intéréts commercirix et favorise-
ront ]es dveloppements de l'agriculture.

" Les mesures passées pour développer les ressources minérales et
améliorer les communications intérieures, produiront, nni doute, un ex-
cellent ellet, aussi bien que le nouveau mode des Institutionsunici-
pales dans le Bas-Canada. .

Le Gouverneur parle ensuite de l'immigration et fait le plus grand
eloge di Clergé et des Communautés religieuses. S. E. a édrit'au
Secrétaire-d'Etat pour lui représenter la nécessité de mettre lirnmi-
grationî suinii meilleur pied.

C Le Gouverneur remercie la Chambre d'Assemblée des subsides
qu'elle a votés polir lc service publique.

" Les adresses clos deux Chambres ont été transmises en Angle-
terre polir éLre mises au pied di Trône.

C Eifiui le Gouverneur fait ohiservceî il n'y a pas qu'au Pàrleient
que les Membres peuvent servir leur pays, qu'ils peuvent lui étre au
moins aussi uiles lorsqu'ils seront dans leurs royers. S. E. leur re-
commande de raire tout cin eux pour produire l'avancement de la colo-
nie et servir ses intérýtÈ.l

Maintenant que le Parlement n'est plus cii session, examinotis ce
qu'il a fait et ce qu'il n'a pas fait. Sur 191 Bilfs introduits, 99 ont sulhi
leur 3c. lecture .dais la Chambre d'Assemrîbléc, et GS sont devenius
lois; 36 ont, é1 retirés ou rejetés, et un a été introduit par pure forme,
Voilà le travail de nos-Clambres -Législatives. - ].t sur tons ces Bills,
les phi.s import.inits sont : Le Bill des )oianes,uvec ceux qui fh vorisen t
l'exploitation des &N inîes, et le Rappel des Droits Diffièrentials. Pour

le Bill des Douanes, -il a reçu beaucoup d'opposition, et ne-paraît pas
devoir produire gurnîd bien. Quant-au Billes M uicipalitês on verra
ce qui ci adviendra -c'est le temps qîui va nous instruire. Noir ne
parlons point de celui dle 'iliiversité, le \linistère n'a pas pu condui-
recette mesure et a été obligé de la retirer. Mais ce qui est I pire
de tuut, c'est que l'bn n'ait pas ciu de Bill pour régl'ýr le Postage ; nous
allons encore être longteis, ait moins un an, sous le même système
olpressif, et pourtant il ne tenait qu'à nous (le ious on dcharger. Pour-
quoi le Miistére n'est-il pas venui présenter un Bill à ce sujet ' Pour.:
quoi a-t-il atlendi la lin de la Session ?'Pour faire....-quoi ? Une Motion
nommin1ant une Commission pour s'entendre à ce sujet avec les colonies
vOisinles ! Cette Commission que l Gouvernement proposait, on n'a..
vait pas môme pensé - son organisation,et comme M.Aaffld«'in se mon-
trait opposé à-cu Commission dont ou n'aurait pas -arrùté lorganisa-
tiân, le Prociureur-Général_ a dû retirer sa motion, pour tc pas éproji-
ver une défaite. Cette non-présentation d'unii Bill pour rég!er le Pos-
toge est un grand mal pour le pays. Aussi est-li impossible de
CoIitîuuiucr les affaires sur ce picl là ;,il nous faut un gouvernement
fort quni puisse soutenir ses' mcsuires et les faire passer sans avoir
à aecljetcr cntiinuellement une ou deux voix. Il faut un NIMinistère
qui ait plus de trois voix de. Majorité et qui n'ait pas toujours à1 ses
côtés une Opîpo.sition fortu et puissante, toujours sur le. pain t- deale ran

verser. Les antipathies d'homme à bomme doivent cesser, et parce
qu'un homme a nom La fontaine, Baldwin ou Morin, ce' 'est pas ne
raison le rendre tout Lui pays-malheureuix et de retarder son avanee-
rnent et sa prospéritû. Que les hommes les plus capables de venir
en aide au gouverneient soient'choisis, et que le système des places
peipt-uel/ts cesse enfin, malgré toutes répugnances, et malgré tous dé-
sirïde conserver des sinécures: Que.les honime' en é.tat dà fàire
fonctionner lc-gouvernement'viennenitlau pouyiôir et si ce sont MM:
Lafbutaine, Bildwiu, etò: que la vôix publique désigne à ce poste éle-
vé, pourquoi ne pas les y placer et leur donner les-môyens de condii-
re les affaires dlu pays comme elles duivent-l're,-et ion par une poli-
tique mesquine et toute partiale ! Il est'temps,il est grandement teins
enue nos -iiiérêt= de tous genres ne souffrent plus de cet état- de sta-
gnation. Les.ressouirces du pays semblent-voloirrse "développer tots
les jeu rs,tes coirmrnunications ont besoin dé samélioter;noué~état soeii
iIl demande nue réforme, etcetto Réfbrnié, on ne saurdit l'obteniïqu'èn-
ayant à:notre t8td des -goivérnants forts, et puissantà. Si noi-nne -

lés avons pas, il fautles obtenir. Il serait injuste que, pour des consi.'
dérations personnelles,on retardàt d'avantage l'avancemebt et la-pros-
périté du pays:.- Mais nous osons espè1rù'il n'en serd pas ainsi. Car
celui qui est ici le Représentant de notre Souveraine sait bien lui que
Pon ie peut pas imposer à un peuple un Gouvernement qui n'en repré-
sente qu'une pârtie.

LE NOUVEAU BILL DES MUNIC[PALITÉŠ ET M. VIGER.

IL'.uroreýJls Canadas, dans son numéro du 27 jiuillet,trouve fibf~mau--
vaise la manière dont nous avons raconté les procédés de M. Viger à
propos du nouveau Bill des -Municipalités. Il nons dit'que 'ous ~avons
par-là, "marqué M. Viger du sceau d la folie,même de la malhonnête-
té." Niais Dieu merci, nous ne sonmnes pas seuls ;. la Revue Canadienne
et le Canedien sout compris dans laméme accusation. L'Aurore det
Canadas nous demande pourquoi nous avons blàane- sel vote de M.
Viger Sans'y ajouter célui de M. Lafontaine. Noc&Ílöis rêßondre à»
cette question et à tout 'article de Paurore, mais pour cela il-nous faut
recourir aulx-xficits.

Le Bill les Municipalités était devant la ChamBrd ; oen ei discutait
le bont et le mauvais côté. M. Chauveau se lève et'se prononce abso-
luIment opposé à ce nouveau Bill. Il nâcus dirqu PLexpgrience d'uhe
année ne suifisait pas, qu'il fallait attendre et qu'il proposait de ren-
voyea la mesure à 6 mois (aux calendes grecques). Plusieurs autres
ncmabres lii succèdent, -parmi lesquels on distingue M. Viger. Ce
Mlonsicuir approuve le raisonnement de M. Clir.livdau, et (ce sont ici
les propres termes de notre article du 23) " tout en citant un bon nom-
1rc de pays où la Municipalité de paroisse fonctionne très bien; il-ap-
puie fortement sur le point suivant : que le sys.tème municipal esla
base nmme di gouvernemient. i ajon:e -que ce serait vouloir injurier
so pays,Ie calomnier que de voter pci-r la mesure proposée?" M.Viger
a mème été plus loin le véunérable monsieur s'est écrié,: "SI J'ÉTAIS
L'ENNE.MI DE MON PAYS, JE VOTERAIS POUR LA'MES[TRE.
Bientôt M. Lafontaiie prend la parole,il se dit-opposé à la mesure actu.
ello,et cependant il ne votera pas pour la renvoyv è 6 mois.Car ce se-
rait ii mal plus grand de nie pas avoir de Loi-de MAnicipalités que d'a-
voir celle proposée.ll espère cepeidant quë¯le'Ministère voudra bien ie
lias presser l'à passation dui Bill, qu'il en remettra la considératioià-
une prochaine session, et prolongera d'un an 'existenci dela'Loi ace-
tuelle. Puis, M. Lafoutaine éinet la pensée d'avoir de-s \Iniciralités
dle Paroisses, avec dcos Municipalités de-Comtés.- - Ces-dernièrià Mu-
nicipalités seraient des espèces -de -cours de révision, et traiteraient
des intéréts-gènéraux du comtcé c'est à lieu près le- système-Aiéri-
cain.- Comme on le remarque, M. Lafontaine dit:dèsteconiiencement
qu'il ne veut pas renvoydi la mesure à 6 mois, M. Viger au contraire ne
luit pas do restriction " z.i j'étais 'ieumi- d6-nion pays, je voterais
POUR la mesure. proposée ;" voilà les paroles du -membre des Trois-lRi-
vières,et quelques instants aprIs,l'amendoment de NI. Chanveau pour
renvoyer le B11 à 6 mois est mis aux voix,et Ml.Lafontaine vote-contrer
cmie il l'avait dit) et Mr Vitei vote aussi CONTRE sans expliuer


